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PATRIE 
tiri 4a célèbre drame da Victorien Surdon) 

P a r E . L E P E L L E T I E R 

QUATBIeME PARTIE 

LA TRAHISON DE DOLORÊS 

El il Urt le poigaard doit l'était frappé Ry-

— Dt (a maio îf'écpia' ftofori'i, folle de ter-
PMr, a ta vue du poignard- lave HT aile. Non!... 
«ik ne «e peut paaT... Que je meure t c est 
Mtn... maii pai »>ar toi I c'ttt impossible! 
•Mrt'ivoir iMiief Ab < ce «rail trop terri-
blet . . . «audit-moi 1 foule-moi aui pied*... 
l'accepte tout I . . . mule ne me tue-ea* t . . . J'ai 
peur ! . . . je mil trop coupable 1... A* ! Karloo, 
mon Earloo chéri... mon amane!... pitié 1. . . 
J'ai peur t . . . Grâce !. .pas toi I pas toi I . . . 

— Nonf... fa ne «eut puai.,, laiese-moi. 
— J'ai juré t . . . j'ai jurel... repela Earloo, 

inexorable... 
Et, abaieaant la main, il frappa par deux 

— Alt 1 dit Dolorèe, tombant, la poKi 
transpercée.. cette fois, va, je tuia morte 1 
Ah! je l'aimai» bien, pourtantI... ami.jet'ai-

St ies yen» mourants, pleins d'une douceur 
infinie, semblèrent pardonner. 

Karloo jeta ton poignard et, reculant, épou­
vante de son a^tioa, il murmura : 

- Je l'ai tuée!... c'est moi qui l'ai tuée!. . . 
Dans sa conscience troublée, la surexcitation 

panée, s'éveillait le remords et aussi 
désespoir. Cette femme, qui râlait n ses 

follement aimée- EHe aus« 

ùt dit jamais, au temps de leur 
et leurs abandons profonds, qu1 

viendrait oa elle serait èlendue devant 1 
large blessure au sei 

r:d' 

ilation, et la lâcheté de Dolorès, et le serment 

qu'ils s'étaient bien aimé* tons le* déni «t qu'elle 
était B*#«rante, «t qu'il M la verrait plus I ji 
mai* plus!... 

11 s'était laissé tomber à genoot auprès 
d'elle.., il soulevait M jolie tête où la inorf 
déjà mettait sa pâleur, et ii la couvrait de bai* 
sers en sanglotant... 

Delof** rouvrit un instant les veux et balhu 
lia dans un suprême effort : 

Au moins, viens me rejoindre ! . . . vient 
ion Earloo t.. 
— Oui I . . . ewil.. 

ii semble que je * 
j'irai !.. 

mour, pardoi 
riens. . viens 

dont les veux se fermaient. 
— Oui... attends-moi! dit Earloo se redres-
ot, at, courant à la fenêtre, qu'il ouvrit toute 

grande, cria, debout, sur l'appui de la fenêtre . 
Tas pas ton compte t Plaee à 
i rejoindre me* amis, place 

i Dolorès, qui rendait le soupir, il dit 
- i » voit . . . ry i 
Et il sauta dans la pi. 

I... J'y , 
milieu du roule-

des tambours et des chants funèbres, tan­
dis que le bourreau, pour celte victime de plus, 
rajoutait du bois au bûcher, 

était vengé. 

tes martyr* eurent antsf leur rengeaiee.' 
Un malin, 1* 5 avril 1571, le* Espagnol*, re­

trancha* dan* le petit port de la Drtelle, virent 
avec stupeur des navire* pénétrer daoi l'estuaire 
de la Meuse. 

Pierre Koppertoek, passeur d'eau, s* présent* 
aui magistrats, et leur apprit que e'étai' ' 
Gueux de mer qui venaient pour s'emparer de 
la ville, sous le commandement de GÙillaome 
de Mois, seigneur de Tresberg. 

Deux cent cinquante hommes pas davantage, 
se ruèrent sur les remparts, mirent le feu aux 
portes, enfoncèrent les écluses et emportèrent 
d'assaut la ville. 

Au premier rang se trouvait Jsn Hartng, dont 
la bonne hache avait servi à briser la porte de 
l'écluse, et le brasseur Eoppel qui, avec un mat 
enflammé, parvint à faire une brèche dans la 
ptirli.' | :ipale. 

combat acharné, l'on mit le feu a la 
flotte des Espagnols pt la population prêta ser­
ment au prince d'Orange. 

Ce fut la première ville qui tomba au pouvoir 
des patriote*. 

Ce petit port de la Brielle est le véritable 
berceau de la liberté flamande. 

Maître* de la ville, 1er Gueux firent une 
joyeuse fête, se dédommageant de leurs longs 
jours d'abstinence. 

A la table des chef*, on remarquait, auprès 
de Jan Hsriog et de sa fiancée, la vaillante tiu-

«*ul«, le brasseur Koppef tvec s* Charlotte Wen-
aimée, et le petit Josuab, qui ne parlait pin* du 
tout de retourner chei les Augustin* et ne re­
doutait nullement désormais d'aller en eofer. 
On le baptisa Gueux de mer et l'on prédit qu''1 

ferait un jour honneur à la flotte de l'Indépei 

Au plu* fort du repu, on gros et solide pa 
triote, armé de toutes piècei "' 
entés une trè* jolie tille, te 
d'hydromel à la main et dit : 

Permettez-moi, mes ai 
et voua aussi, compère Ki 
e prince, le Libérateur GniMaume d'Orange, 

et k notre chef, Guillaume de la Merck... Que 
ta victoire le* accompagne désormais f... et 
puisque j'*l été d'église, accoutume a faire sui-

ons nuptiales des prières pour 
is amis, d'abord à nos amours. 

Hilariont bravo, le défroqué t criè-

de joindre a 
rent les Guet 

PerraeUei-
lés, poursuivit 1« joreu» moine, celle de 
chère Juanita . . . 

pencha galamment vers 1* jolie fille, 
qu'il embrassa, aux applaudissements de l'as-

— A présent, dit IliJarioo, levant avec quel­

que solennité sa cooaa : A tous IN brave* qof 
sont morts pour la Liberté, à tontea le* liatsssîwi i 
du duc d'Albe et du Tribu*»] du Sang ; à no* 1 
amis Rysoor, Earloo, Cornai», Bakkeneel, G*,' ' 

Et Bilariou se rasait an embrassant de nou­
veau Juanita. 

Tous les Goeox se levèrent, «t le* brocs, Isa 
hanaps, le* vidrecomes, le* bouteilles, les cru­
ches et les coupes, ii y avait même des ciboire* 
et des calice* parmi les récipients où le* vain­
queurs étanchaleot leur soif, se heurtèrent dam 

joyeux 

Désormais, le* Flamand* s 

prince d'O. 

it une Patrie. 

Nous prions nos correspondants H 
toutes tes personnes gui ont des et 
munications à nous adresser de t 

bien n'écrire que sur le rec;o dm ^ 
feuillet. 

OH DEMANDE 
• Journal, Kcubiiix, g 

ON DEMANDE; 
Alcide Couturier, a Croi 

AVIS DIVERS 
BRASSERIE 

de TÉpeule 
Emile SCHOONACKEES 

R U E DESCARTES, 
prés la Gendarmerie, ROUKAlX 

Spécialité de bière forte, système 
social de (fermentation en eu— 

Bière blonde ou urune. par1 

rondelle, pour la ville supsi 
14» et 17 fr.. Bourgeoise H Ir. 
barel M tr. 25. Ménage 10 fr, 

pour le village Superteuw 
15 fr.. Bourgeoise IS fr., Oo 
10 fr.. Ménage 8 fr. 

au comptant et livrées par ri 

PHOTOGRAPHIE 

E L k A N 
74, RUE PELLART, 74 

H n n b n i x 
PORTRAITS ilep R Tr. la douzaine 
PORTRAITS de Hue Itb. — 

donnant droit a un 

SSiSêëJS 8ë§S§ê!$ 

{rands Portraits a» cftarhon 

AU COUSET ELiiGAWT 

Vandorpe-Lava 

par l'emploi de ses verres grad 
ut) silex pur. Ils conservent la < 
i toute* le* persounes sujettes 

LA VUE POUR TOUS 

WEIL 
ailes mir i 

' " w p 
d'attention, telles qu< 

l'étudiant, l'erclésiastj.jue, I 

I» maladie- Le prit en est 1res 
__.»de*ie.l friOpour pinceriez et 

lunette* de myopes ou presbytes 
Envoi franco contre 1 fr M en 

mand.-pos te (indiquer fige suffit; 
UUe, rwe «le la tiare, 31 

*#*ir MNW d'ofi-anditst'nttu i 
Mtétuon eit tr*n*fe,-4t M 

HT 2 ô , m é m o r u e . 
LaMaiiwn n'a pa* de dépôt < 

" pas colporter. 

tatfcNjtfnpw 
1898 

iRNUAIRES 
«ki Cotamar*» 

RAVIT-AIICEAU 
BtPMTE«EHTHlORO 

IHMMSSEIE ITMULU 

MUIM'ÛUE 

mtmfMtiUi 

BON GENIE 
LILLE, 1, Itae du VicuT-MArclif-,iin-MOulons, 1, LILLï 

VENTE ACRE01T 
CONFECTIONS POUR HOMMES, FEMMES & ENFUTS 

VETEMENTS SUR MESURE 

lassures, Lainages. Soiei 
i, Bonneterie. Literie, 

Arneies oe menthe, Mobiliers 

i, Rouennerit 
i*. Poélerie 
sdetuxe.e-c. 

M O B I L I E R 
KK VKUSAXt 

5 I , 50 "• 
10 - 100 
IS - 150 
20 - 200 
Ut fONCTIOSNAfF 

OÛS conditions 

11 SUS 5 
2 t . 10 
3 - 15 
4 - 20 

ront accordées 

• àROUB.VIX. rue du Collée. H;?, 
«TOUKCOIM,. niî-ie fmn.l. î ( . 
à CHOIX, rue Klcber, 101. 

Cal t> l r j . o t 

M. Charles POLACK 
Chirurg ien-Dent i s te 

S B , vut' t l I i i i n - i - m m i n , I t O C R A I X 
Visible tous les Mardi, Jeudi et Vendredi 

de 9 henre^ fin malin A S heure* du soir 

'*f, POLACK, se rend à domicile sur demande 
M A I S O N UU COSinjkM<J» 

CHINE ARTICLES 1 fAiïïAISIïS J A ? 0 N 

p o u r F ê t e s e t C a d e a u x 

TAPIS , CARPETTES et LINOLÉUM 
Encadrements et Glaces 

C. R0HART-MAHIEU 
6, Rue du Moulin, 6 

(Angle du Boulevard de Paris). 

LE GAZ à la PORTEEdeTOUS 
Ce»t UB* heureuse innovation daus l'économie domestique que le 

«ompteur permetuni «le payer son gai A mesure des besoins, et moy­
ennant une légère suretëvulioa de pris, de jouir de la gratuite de l'ins­
tallation. 

Pour asaorer le pur fuit fonctionnement de ce compteur il suffit: i- de 
tire la clef de la boite d<i rocaniame dans la position indiquée pour 

...evotr une ptece de Û.ifl fraocaiae »an« défaut. Cette pièce doit en­
trer sans effort ; î de tourner la clef pour faire tomber la. pièce dan* 

tisse ; S' de répéter cette opération chaque fois que l'on veut mettre 
pièce ; 4' de rie jamais mettre plu* de 9 pièces consécutivement, 

moment d'aillé 
c nas oepaaser le chiffre neuf du cadran de* • 
rs un petit >oiet se ferme. 

TOUR EIFFEL 
Chaînai argent. % fr. 50 

RBHoiTon ûMBrr, i s fr. 
4 iJoei» h«"ti, f •rs-it**? £ H •«*. 

îriOITBEiS 
ft, ha I****, * atMancwri <*+\. 

Biilreittdtlr.Aciffîfr.ArrsitHlr. 

Dépuratif du docteur JACKSON 
La PLUS AGRÉABLE, la PLUS ACTrvE de toutes les MÉDICATIONS DÉPURATIVES, contre les MALA> 

OIES DE PEAU, ULCÈRES VARIQUEUX, VICES DU SANG & RHUMATISMES. 
M. Couvreur, en outra des attestations insérées dans la brochure du Docteur Jackson, tient à la disposition 

du public beaucoup d'autres attestations de personnes qui n'aiment pas livrer leur nom à la publicité. Il n'est 
donc pas fait de BRUIT POUR UN CAS PARTICULIER DE GUÉRISON. Inutile de chercher mieux. Les médica­
ments du Docteur Jackson sont d'une EFFICACITÉ MERVEILLEUSE attestée par tous ceux qui en ont usé. Plus 
de 3 0 0 G U E R I S O N S I N E S P E R E E S ont été obtenues rien qu'à Roubaix. Nous recevons toujours avec 
plaisir les attestations de guérison. 

PRIX DU FLACON: 5 FRANCS 
EaPommade du Docteur JACKSON, nécessaire également contre les manifestations à la peau, AtHi**, ^:zir,:.as. 

ulcères. 

L K P O T : £ f r a n c s 5 0 

Demandez les remèdes e! lu Brochure explicative au Dépôt Général : Pliariliaiif COUVREUR, % M \PHVf, à ROUBAIX 
DEPOTS : à Lille, pharmacie Bnistmc, Plaee de la Gare; à Tourcoing,pharmacie Bru* 

neau; à Valenciennes9 pharmacie Sabin'Boulel; à Cambrai, pharmacie Cnudde; à Dunker* 

Î
ue, pharmacie Baggio; à Lens> pharmacie Sintivc; à Arras f Leiailleur, pharmacien, 
*etite Place. 

Mptri atr U D PaaJ GAGE Fils, Pliacmscien i« i" Clut* 
but propnéltirt fc a oéJiaatBt, 9, rua rfe Grtntlle-F-Gemain, i PAHlS 

L'ÉUJUR du D' GUILLIÉ est un des médiûamcnts les plus «conomiqiK'g comme 
| rùrgouf et comme Dépuratif, cest le meilleur remède contre louies les maladies 
i occastonneos par la Bit* et le* BUirn. 

Depuis plus <lequatre-vingts ans, lÉUXUt du O' GUILLIÉ «st employé avec succès 
' "i RutB, du Cssnr, Giatta, Rhumatttmt, des fitorns 

\ Ptittétiiumi e 
i Paau et les Vtrt 1/iteiUnau* ; 
i tempérament sanguin, n i 

1 brochure est adressée F 

! HT* 

' • " • • • •• 
. isable aux pe­

la plus tendn' .niai,-
'-"Bit -, 

GUiLLiE. Cette 

i «n Franc* i la Bout«tlle, O l 

remède indispensable aux personne* fortes, à 
tendre enfance et à lii proa 
: espèce d'accident. Chaque 

i personiîê'qnl 
I **yt«lll., SS tr. R O 

| flMI.ES «l'EXTRAIT ri'KI.IXIB TfltHIflC A!VTI«.ftlBE( X 4« O t l 11 LUE 
La Placob, {S (r. *S<Z> - La i/2 Flacon, Se tr. 

• SIROP D'EXTRAIT 0'ËLIXIH TONIQUE»ANTIGLAIREUX DU D' GUILLIÉ» 

'imprimerie de llveiiir de. Mibiii-Ttumiag 

CARTES DE VISITES 
&-£>*èo±rxx&xx.ta 

* Si vous tousser,, 
prenez des Ï'OSUIUH Géraudel.» 

nonde, a défini-

xâ&$eô> yéiaudâ^ 
Souveraines pour guérir ; 

Rhume, Toux n» r r«use , 
Broachite, Laryngite, 

Enrouemeiit , I r r i t a t i on de 
poitnue, Catarrh», Asthm 

Indispensables va p«s«iinM ̂ \ 
fatiguent de la voix, et à celles qui, dans 
leurs travaux, sont exposées à toutes les 
intempéries, ou bien i respirer des 
poussières ou des vapeurs irritantes. 

Très ut i le» a u x F u m e u r s 

Exiger .Vrais 
PRODUITS ROCHER (Pondre, Qnina, pilules, «te ) 

Préparés U N I Q U E M E N T par F R . R O C H E R 

Tout flacon qui ne porte pas sur l'étiquette l'adresse : 

PARIS | 
est une I 1I2.RUE>T«HE/"'CONTREFAÇON 

POUDRE ROCHER1 

QU1NA ROCHER' 
PILULES ROCHER 

PRIX 
• ou Ftscao 

Im francs contre mjndat-poste adresse t 

' CONSTIPATION l'iO 
DURETE »'W 
CMYEUi r > 

112, rwde lurenne, Parts 

s 

*2 t 

3 

4 

S 

6 

13 

14 

15 

16 

17 

(Odeuait/ QAMttc&m* 

/ALBERT pESCARPENTRIES 

<3M"& Q.<n d?einan</<£WUH 

Madame Jules BODELLE 

<s$.'$: tsrff"'tS&axin<ittc <3Satu/a^A> 

Mâufiee Oesnimaax 

^y/t''^ ^y/C'** (ékerceJ- ~-ûe*ornu*9 

tlerttl ttmotti* 

[o/Loîloipats (j&ouraauct 

aj*1***ja1| ^»<i< Rasas* 

M' <ST JU- t>êcaf 'Vandammto-ÏÏrhn 

\.Juirw<ts t+SÛafi lontrUs 

Cartes deuil, S tr. 1» cent. 
Le* Caria* «ont livrées dans une TRES JOUE BOITE ou dans un l __ 

ÉTUI. — Le*commandes peuvent être faite* par correspondance e» 
1 " . l'Administrât — - ' 

franco^ajouter ta centime* en plu* par ceatt. — Le* commandes 
peuvent être inférieure* à cent Carte* de chaque modèle. — Très belle* 
e»T*loppes pour Cartes de Visite* k IS c. la eeat. — Enveloppes deuil 

Pourreceroir Carte* *t Eavtloppea franc*, ajouter 

f 


